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[18. Jh.]

LIEDER: "ZWEY SCHÖNE NEWE GEISTL. LIEDER / DAS ERSTE: WANN
WIRD DOCH MEIN JESUS / &C. DAS ANDERE. VON DEM SUESSEN
NAMEN JESU. JEDES IN SEINER EYGENEN MELODEY"

Druckwerk: (o.O.u.J.). Wohl aus dem Besitze des 1755 verstorbenen
Abbé Beat Jakob Anton Zurlauben.  -  AH 123, 135-135a  -  Abb. der
Titelseite s. am Schlusse von AH 123
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[1716] September 1.                                               A

SCHREIBEN [VOM ZUGER STADT- UND AMTSRAT BEAT JAKOB II. ZURLAU-
BEN AN HANS KASPAR HESS]

"j'ay Receû la Vostre pretieuse1 que vous m'avez fait l'honneur de

m'escrire du 20 du mois passé. vous escuserez S'il vous plaist le

retardement de ma responce ayant esté absens de quelque iours. ie

n'ay point manqué cependant de faire faire de Copies par mes fils

[Abbé Beat Jakob Anton, Heinrich Damian Leonz und/oder Beat Ludwig

Zurlauben] car Vostre lettre est trop Edifiante pour ne la conserver

dans ... [la mémoire], elle est gratieuse pour ma famille dont il

nous restera une recognoissance infinye. il y a rien de plus tendre

pour moy et pour ma famille que ce que vous desirer qu'entre Mr.

Vostre fils [den Zürcher Salzhausschreiber Hans Konrad Hess]2, dont

les merites personnelles m'ont entierement Captivé [- Anspielung auf

Zurlaubens Interesse am Salzhandel -], et ma famille. nous suivions

les Traces de nos Ancestres, Amicus fidelis medicamentum Vitae et

immortalitatis dit [König] salomone. ie suis si Charmé du Reste du

Contenüe de la Vostre que ie m'escrie avec [König] David laetatus

sum in his quae dicta sunt mihi. escrire une lettre si longue [si]

belle si instructive si sainte sine oculo armato à l'age de 84. ...

[ans est] quelque chose de ... [si] mereveilleux[!] cela veut dire

Jdem ipse es et anni tui non deficient. ie prie le bon Dieu de ...

[tout] mon Coeur que vous puissiez en parfaite sante passer la cen-

taine. ie me recommande a la continuité de vos bonnes graces en vous

asseurant que ie suis avec toute la Veneration possible. Donec supe-

rest halitus in me et spiritus Dei in Naribus meis."
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